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DE LA 


SOCIETE ENTOMOLOGIQUE DE FRANCE 


Seance du 22 juin 1904. 


Presidence de M. P. MABILLE. 


Changements d’adresse. — M. Alphonse Bonhoure est actuel- 
lement gouverneur de la Martinique et vient d’être nommé correspon- 
dant du Muséum d'Histoire naturelle. 


— M. l'abbé L. de Joannis, 5, place du Marché au Seigle, Vannes 
(Morbihan). 


— M.P. Marchal,36,rue des Toulouses, Fontenay aux Roses(Seine). 


_ Présentation. — M. Joannès Clerc, présenté par M. E. Dattin. 
— Commissaires-rapporteurs : MM. J. de Joannis et G.-A. Pou- 
jade. 


Exposition de la Société centrale d’Apiculture, de Séricicul- 
ture et de Zoologie agricole. — MM. A. Lamey et G.-A. Poujade 
sont désignés pour représenter la Société entomologique de France a 
la douzieme Exposition des Insectes utiles et nuisibles, organisée par 
la Société centrale d’Apiculture, de Sériciculture et de Zoologie agricole, 
et qui doit avoir lieu, du 10 au 24 juillet prochain, dans la salle des 
Expositions du Jardin d’Acclimatation du Bois de Boulogne. 


Communications. 


Description d'un nouveau Silphide cavernicole de l’Ardèche [Cor]. 


par P. DE PEYERIMHOFF. 


Diaprysius Serullazi, n. sp. — Species colore infuscato, forma brevi, 
prothorace lato, pedibus antennisque spissioribus, haud aegre distincia. 
Antennae breviores quam corporis longitudo. Pronotum transversuin, 
punctatum, versus apicem angustatum, lateribus antice paulo rotun- 

Bull. Soc. ent. Fr., 1904. No 12. 
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datis, postice vir flexuosis. Coleoptera ovata, antice ad suturam levi- 
ter impressa, apice haud mucronata. Metasterni pars antica ut in cae- 
teris speciebus dentata. Pedes crassiores. — Signa maris consueta : 
Forma longior, tarsorum anticorum tres articuli priores incrassati, 
ultimus antennarum articulus longior, claviformiter terminatus. — 
Long. : 2,75-3,25 mill. 


Nous avons découvert ce Diaprysius, MM. Georges, Victor et 
Henri Sérullaz et moi, en mai dernier, dans la petite grotte du bois 
de Paiolive (Ardèche). Une douzaine d’individus seulement ont été re- 
cueillis, mais l’insecte viendrait probablement en nombre aux appats, 
comme tous les Silphides cavernicoles. 

Cette espèce, qui offre au premier abord Paspect d’Aphaobius Milleri 
Schm, se distingue aisément des trois Diaprysius actuellement connus. 
par sa couleur rougeatre, la brièveté relative du corps, des pattes et 
des antennes, et surtout la forme du pronotum. Ses affinités seraient 
plutôt avec caudatus et caudatissimus qu’avec Mazaurici (1), dont le 
pronotum présente une courbure latérale encore plus réguliére et 
moins accentuée. Les trois espèces propres a l’Ardeche constituent au 
demeurant une série de termes progressivement allongés et modifiés, 
depuis D. Serullazi, à corps et membres courts, jusqu’à D. cauda- 
tissimus, à corps et membres extrêmement allonges, en passant par 
D. caudatus, de forme intermédiaire, mais plus voisin cependant de 
caudatissimus. 


Les caractères des quatre espèces du genre Diaprysius peuvent se 
résumer comme il suit : 


1. Pronotum à ponctuation indistincte, rétréci de la base au 
sommet sans aucune sinuosité, en courbe réguliére et 
trés peu arquée. Forme allongée, de couleur claire. Ely- 
tres longuement ovoides, simples au sommet......... 
e tO Ean ea et Mazaurici Mayet. 
— Pronotum très distinctement ponctué, sinué latéralement 


avant la base, puis rétréci vers le sommet en courbe 
accentuée 


no 


2. Pronotum transversal, beaucoup plus large à la base qu’au 
premier tiers, à sinuosité latérale très atténuée. Forme 
courte, de couleur foncée. Elytres ovoides, simples. 


(1) Diaprysius Mazaurici V. Mayet, in Bull. Soc. ent. Fr. [1903], 
p. 139. 
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Antennes et pattes relativement courtes............... 

rt TA O AO Serullazi Peyerimhoff. 
— Pronotum de longueur et de largeur presque égales, au 

moins aussi large au premier tiers qu’à la base, à sinuo- 

site latérale très marquée. Forme et membres allonges. 

Coloration claire. Élytres pincés au sommet, qui forme 

mucron 


3. Élytres longuement ovoïdes, régulièrement convexes....... 
SAS BP ce TR ae on VALUE ET caudatus Abeille. 
— Élytres très longuement ovoides, à dépression juxtasuturale 
ie o AA Re A caudatissimus Abeille. 


Sur une nidification remarquable d’A pis mellifica L. [Hymén.] 
observée au Muséum de Paris 


par E.-L. Bouvier. 


Je veux entretenir la Société d’un fait qui n’est pas rare, mais qui 
mérite d’être signalé à cause de sa persistance et du lieu où il se pro- 
duit. Le Jardin des Plantes possède depuis longtemps deux essaims 
d’Abeilles redevenues sauvages, tous deux logés dans des troncs 
creux; l’un dans le Catalpa de la petite École de Botanique, l’autre 
dans un Sophora du Japon situé près de la Bibliothèque. Il y a un 
mois environ (exactement le 26 mai), ce dernier a jeté un essaim extra- 
ordinairement populeux qui s’est fixé à la plus grosse branche d’un 
Sophora presque contigu au précédent; la colonie aérienne des pre- 
miers jours formait une masse ovoide pendante, ‘aplatie sur les côtés, 
et, autant qu'on en peut juger à distance (car elle se trouve à 6 mètres 
à peu près du sol), large d’au moins 30 centimètres. Depuis lors, 
l’essaim n’a pas changé de place et, la saison favorable aidant, s’est 
mis à construire. Actuellement, le nid aérien ne compte pas moins de 
quatre rayons parallèles, bien plus grands que la masse primitive et 
beaucoup trop étendus pour être recouverts par les Abeilles, qui 
d’ailleurs en occupent surtout le bas et les intervalles. Tous les rayons 
sont blancs comme neige, très distincts sur leur tranche et bien plus 
encore sur leurs pentes latérales où, comme je Pai dit, la population 
est moins nombreuse; l’un des rayons extérieurs présente une bifur- 
cation manifeste, On a rarement signalé une uidification aérienne aussi 
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vaste et aussi persistante; il y aura grand intérêt à suivre l’essaim au 
cours de la saison et à en noter l’histoire. 


Sur la ponte de la Melecta armata Panzer [HYMÉN.] 
par Louis SEMICHON. 


On sait depuis longtemps que les Mélectes sont parasites. La Melecta 
armata, en particulier, est parasite de l’Anthophora personata Illig., 
et Friese (Die Bienen Europas, 1895) dit que son ceuf est fixé a la 
paroi de la cellule de l Anthophore. 

Chaque fois, en effet, que j'ai rencontré l'œuf de la Mélecte, je Vai 
trouvé fixé vers le haut de la cellule, sur la paroi, mais jamais sur le 
miel ni sur l’œuf de son hôte. 

Le 14 juin dernier, j’ai pu observer les circonstances de la ponte. 
Une femelle de Melecta armata entra sous mes yeux dans un trou 
d’Anthophora personata Illig. (A ce moment il était 3 h. 57 du soir). 
Elle se mit aussitôt à creuser au fond de la galerie, qui était courte, 
mais sombre. Je ne distinguais que la partie postérieure de l'abdomen 
de la Mélecte, qui respirait activement et rejetait beaucoup de déblais 
du côté de l'entrée. Ces deblais, dont ¡'évalue le volume final à deux 
fois celui du l’abdomen de la Mélecte, avaient Pair très meubles, et 
formaient de petits grumeaux, comme s'ils avaient été légèrement 
humides. A 4 heures, ils me cachaient l'animal. Puis je vis la tête 
de celui-ci émerger au-dessus d'eux et ses pattes de devant qui chas- 
saient vivement derrière lui les déblais. Il ne restait que très peu de 
ceux-ci lorsque la Mélecte se présenta à l’entrée et s’envola. Il était 
à ce moment 4h. 2; toutes ces opérations avaient duré 5 minutes. 

Je creusai aussitôt, et, au-dessous de l'endroit où avait travaillé la 
Mélecte, je trouvai une cellule qui renfermait un œuf d’Antophore 
flottant sur la pâtée et un autre œuf plus court, plus étroit, plus arqué, 
fixé par ses deux bouts au toit de la cellule. 


Dans l'observation précédente, la rapidité avec laquelle la Mélecte a 
travaillé mérite d’être remarquée. Dans deux autres observations, en 
effet, Pai vu des Melecta armata travailler moins vite. Les deblais 
étaient secs, pulvérulents. Les Anthophores eurent le temps de revenir 
à leurs nids et d’en expulser les Mélectes avant que celles-ci eussent 
fini de creuser. 

Jai remarqué, d’ailleurs, que les Mélectes surveillent attentivement 
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les nids où travaillent les Anthophores et ne semblent pas s'occuper 
de ceux qui sont finis depuis quelques jours. 

Lorsque PAnthophore, revenant à son nid, y trouve la Mélecte, elle 
se jette sur elle; les deux adversaires se roulent quelques instants 
avec bruit etl’Anthophore sort à reculons, trainant son ennemie qu’elle 
tient ordinairement par la patte avec ses mandibules. La Mélecte, 
battue, tantôt s'envole, tantôt va se porter un peu plus loin, lisse ses 
antennes et continue à surveiller le nid où l’Anthophore s’est remise 
au travail. 

D'après ce qui précède, il est important pour la Mélecte que le bou- 
chon de la cellule ne soit pas encore sec, car, plus elle travaille vite, 
plus elle a de chance de n’étre pas interrompue par l’Anthophore, plus 
forte qu'elle. Cela explique aussi que les Mélectes adultes ne réussis- 
sent à pondre que dans un petit nombre de cellules, malgré l’activité 
qu’elles mettent à surveiller les nids. 

Si Pon compare le résultat de ces observations à quelques-unes des 
données déjà acquises sur les Mellifères parasites, on voit combien 
peuvent être différentes leurs manières de pondre et les rapports du 
parasite avec son hôte. 

L’euf du parasite peut être placé, dans la cellule : 

1° Au fond, sous le miel : Stelis minuta, d'après Verhoeff 1891; 

2° Au sommet : Coelioxis rufescens, d'après Friese 4895, Melecta 
" armata, d'après mes observations; 

3° Contre la paroi : Melecta armata, d'après Friese 1895 et mes ob- 
servations ; 

4° Sur le miel, contre auf de l'hôte : Coelioxys afra, d'après 
Ferton 1895; ‘ 

5° Entre les feuilles qui forment la cloison de la cellule : Coeliorys 
conica, d'après Ferton 1897. : 

En outre, les combats qui peuvent avoir lieu entre l'hôte et le para- 
site adultes ont des issues bien différentes : 

D’après Marchal et Ferton, les Sphecodes attaquent et tuent leurs 
hôtes, les Halictus. Au contraire, la Melecta armata est attaquée par 
l'Anthophora personata, expulsée par celle-ci et ne semble pas même 
en être blessée. 
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Captures de Diptéres nouveaux pour la France 


par le Dr J. VILLENEUVE. 


Dans une chasse qu’il a faite, le 9 juin dernier, sur les dunes de Dun- 
kerque, M. le D' van Oye (de Lille) a eu la chance de prendre les es- 
pèces suivantes : 

1. — Aricia van der Wulpi Schnabl, en nombre. 
Cette rare Anthomyide, décrite sur un seul $ de Hollande, n’est 
plus signalée, que je sache, qu’en Styrie par le prof. G. Strobl. 
2. — Spilogaster exsul Zett., dQ. 
Deja prise 4 Ault (Somme), en mai, par M. Poujade et, par moi, 
sur les dunes de Blankenberghe (Belgique), en aout. 
3. — Dexiopsis lacteipennis Zett. (t. IV, 1586, 200), un o. 
Espèce de plage dont j'ai capturé une 2 à Blankenberghe. Il ne 
faut pas la contondre avec Lispocephala lacteipennis Zett. (t. IV, 
1722). 
4. — Hylemyia cardui Meade (nec. Meig.), un G. 
Connue d'Angleterre (Meade) et d'Allemagne (Stein). 
d. — Frauenfeldia rubricosa Meig., und. 
Pen ai déjà rencontré les 2 sexes dans le parc de Rambouillet. 

J'ai encore recu de mon dévoué correspondant d’autres captures im- 
portantes, à savoir : 

6. — Hylemyia lavata Boh. (= Chortophila insularis Kuntze). 
Cette jolie Mouche a été décrite de l’île Borkum par Kuntze, en 

1894-96. C'est en juillet 1903 que le Dr van Oye en a capturé 2 5 

sur les dunes de Dunkerque. 


=I 


. — Hylemyia tristriata Stein, plusieurs exemplaires. 
De Saleux (Somme). 

8. — Hylemyia lamelliseta Stein, plusieurs exemplaires. 

Armentières (Nord) : 49 mai 1904. M. de Gaulle m'en avait déjà 

donné quelques individus pris par lui aux environs de Paris (sans 
date). 

Y. — Homalomyia glaucescens Zett., S. 

Env. de Lille, 14 juin 1898, 


ie 
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10. — Coelomyia mollissima Hal. 
Fortifications de Lille : 25 avril 1904, un G. 
11. — Spilogaster halterata Stein, dQ. 
Citadelle de Lille (80 mai 1904). Se trouve aussi a Rambouillet 
(mai-octobre). 
Les captures qui suivent me sont personnelles : 
12. — Aricia palpata Stein, 2 9. 
Bellevue : 27 oct. — Marly : 18 août. 
13. — Aricia marmorata Zett., 32. 
Col du Lautaret (H'es Alpes) : 30 juin 1903. 
14. — Trichopticus aculeipes Zett., un G. 
Col du Lautaret, même date. 
15. — Hylemyia cinerea Fall. (sec. typ. teste Stein). . 
Rambouillet : un G. 
16. — Hydrotaea Bezzii Stein. 
Hs Alpes : La Grave (1600%), une 9, 29 juin 1903. 
17. — Piezura pardalina Rond. 
Bois de PHautil (S. et 0.), 7 août; 2 exempl. 
18. — Choristomma Pokornyi Stein. 
Méme lieu, même date que la précédente : un G. 
19. — Pegomyia nigrisquama Stein. 
Bois de PHautil (S. et 0.) : octobre-novembre. Rambouillet. 
20. — Pegomyia crassicauda Stein. 
Bois de PHautil (S. et 0.) : juillet-août 1898, en nombre. 
21. — Pegomyia genualis Stein (in litt.). 
Bois de PHautil et Chaville, juillet-août, en nombre. 
2. — Chirosia Trollii Zett. 
Col du Lautaret, dans les fleurs de Trollius ewropaeus (30 juin 1903). 
23. — Syllegopterula Beckeri Pok. 
Col du Lautaret, 30 juin 1903, en nombre. 
24. — Spilogaster nebulosa Stein. 
Rambouillet, assez commun en mai. Tux (G. Portevin). 
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Sur les organes génitaux mâles 
du Peripatus Tholloni Bouv. [ONYCH.] 


par E.-L. Bouvier. 


J'ai montré antérieurement que le Peripatus Tholloni, qui habite le 
Congo, ressemble aux Péripates caraïbes par tous ses caractères essen- 
tiels et qu’il en diffère seulement par ses soles pédieuses réduites à 
trois arceaux, par ses ovaires indépendants l’un de Pautre et absolu- 
ment libres, par ses poches utérines terminales où les embryons s’ac- 
cumulent et acquièrent leur maturité définitive. 

Mes recherches s'étant bornées jusqu'ici à Pétude des femelles, on 
était en droit de se demander si les conclusions que j'en avais dé- 
duites seraient corroborées par l'examen du mâle. Je suis désormais 
en mesure de répondre a cette question, grace à Pobligeance de 
M. Haug, qui m'a fait parvenir récemment cing nouveaux exemplaires 
de P. Tholloni, dont un mâle adulte, le seul actuellement connu de 
cette très curieuse espèce. 

L’exemplaire atteint 38 mill. de longueur el compte 24 paires de 
pattes; entre l’anus et la paire postérieure, il présente ventralement 
une sorte de fente longitudinale très peu profonde et divisée en deux 
moitiés symétriques par un bourrelet médian; cette fente recoit la 
sécrétion des deux glandes anales qui viennent y déboucher séparé- 
ment, Pune à droite, l’autre à gauche du bourrelet médian. A ce point 
de vue, le P. Tholloni tient à la fois des Péripates caraibes et des Péri- 
pates indo-malais ; dans les premiers, en effet, les orifices des glandes 
anales sont toujours éloignés, dans les seconds, au contraire, d’après 
M. Evans, ils se réunissent tout d’abord et les deux glandes débouchent 
à l'extérieur par un pore commun. Si la fente du P. Tholloni devenait 
un peu plus profonde et se transformait en lossette, elle ressemblerait 
de tous points, semble-t-il, au pore génital commun des Péripates indo- 
malais. Les papilles crurales sont en même nombre que dans la 
presque totalité des Péripates américains, soit andicoles, soit caraïbes ; 
elles occupent l'extrémité distale et la lèvre postérieure du sillon coxal 
sur chacune des pattes des deux paires prégénitales. Les glandes cru- 
rales des Péripates indo-malais s'ouvrent à la même place et sont en 
même nombre, mais, autant qu’on en peut juger d’après les figures et 
le texte de M. Evans, elles ne semblent pas déboucher sur des papilles. 

Les organes sexuels proprement dits sont absolument identiques à 
ceux des Péripates américains; ils se distinguent donc de ceux des 
Péripates indo-malais : 4% par la très grande longueur de leur canal 
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déférent qui atteint presque le tiers antérieur du corps; 2° par les 
dilatations et les rétrécissements que présente ce conduit; 3 par le 
grand développement de la partie circonvolutionnée des canaux ef- 
ferents; 4° par la longueur bien plus considérable des tubes testicu- 
laires et la forme franchement ovoide des vésicules séminales. Bref, 
par leur appareil sexuel G proprement dit, les Péripates indo-malais 
présentent des analogies remarquables avec certains Péripatidés aus- 
traliens ovipares ou vivipares, tandis que le P. Tholloni appartient au 
type le plus net des Péripates américains. Comme dans ces derniers, 
on observe une poche à spermatophores manifeste immédiatement en 
arrière du long et puissant canal éjaculateur. 

Les glandes génitales annexes sont en même nombre que dans les 
Péripates indo-malais, mais bien plus longues et plus volumineuses. 
Les glandes anales se dilatent régulièrement d’arriére en avant, at- 
teignent presque le diamètre des tubes testiculaires et se terminent 
en avant, à peu près au niveau des pattes de la 5° paire préanale. Les 
glandes crurales sont plus remarquables encore; celles de la première 
paire prégénitale sont fort gréles, mais très longues, et sortent toujours 
du sinus latéral pour s’enlacer autour des organes de la région posté- 
rieure du corps. Quant aux glandes crurales de la paire précédente, 
elles sont moins longues, mais bien plus larges, tantôt logées dans le 
sinus latéral, comme je Pai observé du côté gauche, tantôt saillantes et 
pelotonnées dans la chambre du corps. Certains Péripates caraibes, 
tels que le P. Brólemanni Bou v., présentent des glandes anales relati- 
vement plus puissantes, mais aucun d’eux n’est pourvu de glandes 
crurales semblablement développées; par ce double caractère, le 
P. Tholloni se rapproche,-dans une certaine mesure, de deux Péripates 
andicoles, le P. Eiseni Wheeler, et le P. Corradi Cam. 

En résumé, le P. Tholloni est bien plus voisin à tous égards des Péri- 
pates américains que des Péripates indo-malais; en tous cas, il ne pré- 
sente aucune affinité avec les Péripatidés de lAfrique australe, Opis- 
thopatis et Peripatopsis. 
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zoologique, VIII, 3-4, 1903. — A. BIRULA : Miscellanea scorpiologica, 
V. — N. ADELUNG : Blattodées (Orthoptera) rapportées par M. le 
cap. G.-W. Kachovski de Abyssinie méridionale et des contrées li- : 
mitrophes en 1898, (1 pl.). — A. Forez : Note sur les Fourmis du 
Musée zoologique de l’Académie Imp. des Sciences à St Pétersbourg, 
— R. Scumipt : Ueber eine neue Thorictus-Art aus Ost-Buchara (Th. 
Kaznakowi, Sp. n.). — A. BIRULA : Sur un nouveau genre et une 
nouvelle espèces de Scorpions proven. d'Australie. — Sur une nou- 
velle espèce de Scorpions prov. des îles d’Aru. — N. ADELUNG : 
Platycleis Roeseli Hag., var diluta Charp. (macroptera Br. v. W.) du 
gouv, de Moscou. — A. BIRULA : Sur un nouveau genre de Solifuge 
provenant de Perse. — V. BRAZMIKOW : Sur un genre nouveau 
et une nouvelle espèce de Décapodes, famille Hyppolytidae. 


Canadian Entomologist (The), juin 1904. — J.-B. Smiru : New Noc- 
tuid lor 1904, 1. — T.-D.-A. CockeRELL : Three new Cecidomyid 
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Flies. — H.-L. Viereck et Divers : Synopsis of Oregon Washing- 
ton, British Columbia and Vancouver, II. — R.-F. PEARSAL : Ano- 
ther Geometrid Combination. — T.-H. Scuerrer : The cocoon of 
the Ray Spider (Theridiosoma gemmosum), (fig.). — C. STEVEN- 
son : Aphodius erraticus L., on Montreal Island. — W. Bornes : 
New Species of North American Lepidoptera. — R.-V. CHAMBERLIN : 
Notes on generic characters in the Lycosidae. 


Cincinatti Society of natural History (Journal), XX, 4. — © 
Entomological News, mai et juin 1904. — J.-B. SmrrH : Notes on some 
Mosquito Larvae found in New Jersey, (4 pl. n.). — W. Knaus: 


The Coleoptera of the Sacramento Mountains of N. Mexico, II. — 
C.-W. Jonson : A supplementary List of the Diptera of New Jer- 


sey. — J.-A.-G. REHN : A new Roach of the Genus Chorisoneura 
from South Carolina. — W.-D. Kearrort : Micro-Lepidoptera. — 
Suggestions, II, fig., (2 art.) — H.-L. VIERECK : A case for 


Schmitt Boxes, (1 pl.). — J.-B. Smit : Some Remarks on Classi- 
fication. — F. BLANCHARD : A new Californian species of Dromaeo- 
lus Kies. — A. GIRAULT : Attelabus bipustulatus Fab. (Col.). Theory 
of Oviposition and construction of Nidus; Miscellaneous Notes, 
(fig.). — F.-M. Wesster : Relation of the Systematic to the Eco- 
nomic Entomologist. — F. GRINNELL : An early Collector in Cali- 
fornia. — W. Newcome : Some notes chiefly on the Scarcity of 
Michigan Rhopalocera in 1903. — J.-C. BRADLEY : On Ropronia Gar- 
mani Ashm., (1 pl. n.). — G.-A. ExrMAN : New Forms of Exotic 
Papilionidae. — P.-P. CALVERT.: Thaumatoneura Again (Odonata). 
— H. SKINNER : New Meloidae from Arizona. — Notes diverses. 


Entomological Society of Washington (Proceedings), VI, 2, 1904. — 
H.-G. Dyar : Additions to the List of N. American Lepidoptera, n° 4. 
— Note on the Larva of an Hawaian Pyralid (Omiodes accepta But- 
ler). — F. Benton : The specific Names of the common Honey- 
Bee. — H.-G. Dyar : Note on the Larva of Therina somniaria 
Hulst. — Note on the Larva of Melanchroia geometroides Walker. 
— R.-P. Currie : Notes on some Hemerobiidae from Arizona and 
California. — Hemerobiidae from the Kootenay District of British 
Columbia. — D.-W. Coquiczer : New Diptera from Central 
America. — E.-8.-G. Trrus : Some new Osmiinae in the U. States 
National Museum. — H.-G. Dyar : Additions of the List of North 
American Lepidoptera, n° 2. — E.-A. Scuwarzi : A new Coccinellid 
enemy of the San José Scale. — W.-H. Asumeap : Remarks on Ho- 
ney Bees. — A. Busck : A new Tineid Genus from Arizona, (fig.). 
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— A.-N. Caupezz : The Synonymy of Oedipoda) cincta Thomas. 
— W.-H. Asummap : New generic Names in the Chalcidoidea. 


Entomologische Litteraturblatter, 1904, 6. 


Entomologist's Record and Journal of Variation, XVI, 7, 1904. — Pro- 
gressive Melanism in Lepidoptera. — J.-A. CLARK : A new Aber- 
ration of Peridroma ypsilon, (pl. n.). — T.-A. CHAPMAN : Notes 
on the Geographical and Seasonal variation of Heodes phlaeas in 
Western Europe. — J.-W. Harrison: The Early Stages of Colias 
edusa. — A.-W. Bacor : Notes on the egg, pupa and cocoons of 


Phragmatobia fuliginosa. — M. Burr : Synopsis of the Orthoptera — 


of Western Europa. — J. Epwarps : Agabus unguicularis Thoms., 
and A. affinis Payk. — Notes diverses. 


Instructor (El), XXI, 1-2, 1904. — © 
K. K. zoolog.-botan. Gesellschaft in Wien (Verhandl.), 1904, 3-4. — © 
Museo-nacional de Montevideo (Anales), II, A, 1904. — © 


Naturaliste (Le), 45 juin 1904. — H. Coupry : Chronique et nouvelles. 
— P. TmierrY-MieG : Description de Lépidoptères nouveaux. — P. 
Non : Vie et mœurs des Lépidoptères du genre Vanessa observés 
dans la Seine Inférieure. 


New York Academy of Sciences (Annals), XIV, 4, 1904. — © 


Ohio State University (Bulletin), ser. 8, n° 17, 1904. — J.-G. SANDERS : 


Coccidae of Ohio, I, (9 pl. n.). 

Revista de Medicina tropical, avril 1904. — Dr M. Lesrepo: Algunas 
observaciones sobre la Anatomia del Mosquito, con dibujos origi- 
nales, (6 pl. n.). 

Revue éclectique d’Apiculture, juin 1904. 

Revue scientifique du Bourbonnais et du Centre de la France, XVI, 197, 
1904. — E. OLivier : Faune de l’Allier; Homopteres. 


Rivista coleotterologica italiana, U, 5-6, 1904. — V. Roncuerri : 
_ Nuove indicazioni topografiche. — D. Sanciorat : Note topografiche. 
— A. Porta : Recensioni. — V. Francesco : Specie e varietá 
nuove di Curculionidi Siciliani. — A. Porta : Atheta (Liogluta) 


Bertolini, n. sp. — A. Fiori : Nuove indicazioni topografiche. 


Rovartani Lapok, mai 1904, — Travaux entomologiques en langue 
hongroise. 


M. M. 


Le Secrelaire-gerant : P. CHABANAUD. 


